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Sur les marches de l'autel s'éveillent dans de jeunes coeurs la
vocation généreuse et la résolution de dire adieu au monde pour
embrasser une vie de crucifiement, parfois au milieu de peuplades
sauvages, loin des douceurs de l'amitié et des charmes de la patrie.*

" Nos sacrifices spirituels, prières, prédications, obéissance, humi-
lité, ne sont qu'une dépendance, une extension une conséquence, un
écho du sacrifice eucharistique qui réunit toutes leurs variétés cumme
toutes les variétés des sacrifices matériels. " (IBlot, Marie réparatrice.)

St Ambroise ( De virg. i. in. 65 ) raconte qu'une jeune fille étant
forcée par ses amis et ses parents de se marier, elle s'enfuipau saint
autel. Où ti e jeune vierge trouverait-elle un meilleur refuge que là
où l'on offre le sacrifice de la virginité :" ubi sacrificium virgini-
tatis offertur ? Elle se tenait à l'autel de Dieu, victime de pudeur et
de chasteté, et, à défaut de voile demandait au prêtre de lui couvrir
la tête de la nappe d'autel, et de la consacrer à Jésus-Christ comme
son épouse.

.' C'est le plus beau voile pour une fiancée, disait-elle, que celui
sur lequel Jésus-Christ est immolé tous les jours : " Plus decet tale
flammeum, in quo caput omnium Christus quotidie consecratur. " *

3. Les luttes de la vie cnr/tienne. - Le démon, le monde et la chair
conspirent contre le chrétien qui veut faire son salut dans la voie or-
dinaire des préceptes évangéliques. Ils cherchent sans cesse à le faire
descendre du trône de sa dignité chrétienne pour le rendre captif de
passions viles et basses, d'intérêts sordides, de recherches égoistes et
dégradantes.

Mais l'autel eucharistique se dresse devant lui, l'Hostie sainte est
élevée en sa présence pour le forcer à élever les yeux vers le Ciel.
Quel exemple que celui du Christ immolé I quelle plus noble -pas-
sion que -celle d'aimer les hommes à l'excès et le leur prouver en
mourant pour eux ? quel intérêt plus élevé que le salut de ces âmes,
êtres immortels qui rendent l'homme l'émule des Anges ? quelle re-
cherche plus désintéressée que de quitter les spendeurs du ciel pour
voler au secours des pauvres h'umains sur la terre ?

Le chrétien troue encore le sacrifice sur le chemin de la vie chaque
fois qu'il rencontre les souffrances, la douleur, la séparation et la
mort. Qui pourra lui donner la force de ne pas succombér à tant de
coups, et de ne pas s'affaisser sous le poids d'un mortel décourage-
ment ?

C'est la Victime eucharistique, car "c'est le Christ glorifié que
nous voyons dans le sanctuaire, et dans sa splendeur, nous voyons le
gage de notre glorification future. Dans la vie de l'Église, les tris-


